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le pays de Bade de vieille tradition liberale dont les juifs rfont pas oublie le röle pionnier 

dans la lutte pour leur emancipation.

Illustree par de nombreux tableaux statistiques, completee par une importante bibliogra- 

phie et un index des noms cites, cette etude a le merite d’apporter un eclairage plus precis 

sur Revolution politique des juifs allemands. Elle ouvre aussi de nouvelles perspectives de 

recherche et de debats sur Fhistoriographie du judaisme sous Weimar dans la mesure oü eile 

revele une difference sensible de periodisation par rapport aux trois periodes traditionelles 

de l’historiographie de cette Republique.

Rita Thalmann, Paris

Robert Galitz, Brita Reimers (Hg.), Aby M. Warburg. Ekstatische Nymphe... trauernder 

Flußgott. Portrait eines Gelehrten, Hamburg (Dölling und Galitz) 1995, 261 p. (Schriften­

reihe der Hamburgischen Kulturstiftung, 2).

Fondateur de la »Bibliotheque de science de la culture Warburg« (KBW) en 1909 et 

inventeur de »Ficonologie« en 1912, Warburg ne s’est jamais cantonne au domaine de Part. 

Au contraire, depuis ses debuts, il a vitupere contre les »douaniers« qui protegeaient jalou- 

sement leurs disciplines, et qui surtout voulaient interdire les transgressions. Car il se vou- 

lait chercheur en matiere de culture, ce qui comprenait pour lui aussi bien les arts que Rarti- 

sanat, Feconomie, la politique et les medias. Il n’a pas laisse une »oeuvre«, mais des opus- 

cules denses et pleins de details. C’est pourquoi on lui a reproche un manque de coherence 

et de perseverance. L’eparpillement de ses ecrits et leur dechiffrement difficile ont certaine- 

ment rajoute a Fignorance de ses travaux et Font renvoye au Statut de precurseur. Presque 

soixante-dix ans apres sa mort on tente de remedier ä cette lacune. Non seulement les mani- 

festations par lesquelles la ville de Hambourg veut rendre hommage ä un de ses savants se 

multiplient depuis quelques annees, mais aussi une edition complete et critique de ses ecrits 

est en cours de preparation.

L’ouvrage collectif qui est presente ici et qui retrace vie et travail de Warburg rassemble 

justement les communications donnces ä Hambourg ä Foccasion de deux expositions, Rune 

presentant une collection de 120 tableaux, images, documents etc. portant sur »L’histoirc de 

Fastrologie et de Fastronomie«, l’autre rcconstituant les panneaux de F»Atlas de Mnemo- 

syne« de Warburg’.

Parce que sa vie se trouve ä cheval sur deux cpoques, eile refletc des conflits excmplaircs. 

Warburg, ne en 1866, fait partie de la generation qui a ete bousculee par la Grande Guerre et 

qui, comme lui etant en plus des »juifs assimiles*, craignait tant pour sa »germanite« que 

pour sa »judeite«1 2. Les bouleversements nationaux sont accompagnes d'une incertitude 

croissante quant aux acquis scientifiques. L’evolutionnismc ct la foi dans le progres seien- 

tifique et socio-economique du XIXC siede semblcnt ccder au »polytheisme des valcurs« 

(Max Weber) ct a une pluralite de solutions proposees dont aucune ne peut revendiquer la 

voie royale. En quelque Sorte, un propos de Warburg (souvent eite dans cc volume) resume 

1 Voir la traduction fran^aisc dc Fcbauche d’une introduction que Warburg a ccrit pour cct »Atlas« 

in: Trafic 9, P.O.L., Paris, Hivcr 1994, p. 38-44. Dans ce meme numero, vous trou verez un articlc dc 

Werner Rappl, co-organisateur de l’cxposition *L’Atlas de Mncmosync« a Vienne cn 1993. Egalc- 

ment disponible cn fran^ais: Aby Warburg, Essais florcntins, Paris (Klincksicck) 1990,301p.

2 Un autre temoignage passionnant cn est donnc par Victor Klcmpcrcr, patriotc ct juif. On nc peut 

que conseillcr la Jccturc dc scs journaux: Victor Klkmperer, Ich will Zeugnis ablcgcn bis zum letz­

ten. Tagebücher 1933-45, deux volumes, Aufbau Verlag, Berlin 1995.
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cette problematique: »Juif de naissance, Hambourgeois de cceur, d’äme florentine«3. Les 

tensions qui en resultent sont donnees ä lire dans les articles.

Gombrich veut freiner l’enthousiasme qui se noue autour de la redecouverte du savant 

Warburg, et il compte le remettre ä la place qu’il merite. Selon l’autcur de la seule biographie 

de Warburg, celui-ci appartient entieremcnt au XIXC et ä la pensee evolutionniste [52-73]. 

Warburg, admirateur de Vignoli, de Lamprecht et de Jacob Burckhardt, aurait toujours re- 

vendique les arts comme un terrain privilegie des antagonismes entre les tendances primi­

tives et le progres, et par lä comme des documents inestimables de l’esprit de leur epoque 

[61]. Vue ainsi, l’histoire culturelle sc presenterait comme une domcstication progressive de 

l’animalite humaine. Avec Gombrich on peut accorder que la terminologie warburgienne 

emprunte beaucoup au langage evolutionniste, mais les doutes scientifiques que Warburg ne 

sc lasse pas d’emettre, et les crises psychiques dont il est sujet temoignent aussi qu’il etait 

conscient de la precarite de ses presupposes theoriques.

Karl Königseder, psychanalyste, analyse la crise maniaco-depressive, qui paralyse War­

burg pendant six ans a la suite de la Grande Gucrre. C’est autant cette fragilite psychique 

que ses scrupules scientifiques, qui, a la fin de sa vie, font que Warburg continue ä frayer des 

chemins, a indiquer des directions et a douter de ses decouvertes. Or, la pression croissante 

qui pese sur lui fait accelerer ses efforts, ce qu’il appelle »la rentree du foin sous l’orage«. 

Claudia Naber retrace cette periode »febrile« qui va de 1924 jusqu’a sa mort en 1929. Mort 

surprenante, mais pas inattendue, qui lui aura epargne l’avenemcnt de Hitler et l’emigration 

forcee de son institut.

Suivent deux communications qui portent sur sa tentative inachevee pour synthctiser sa 

methode: l’»Atlas de Mnemosyne«. Comme le nom l’indique, un tel projet ne se con^oit 

que dans le temps et sous reserve des modifications necessaires (changements geologiques ct 

politiques). Peter van Hüisstede en conclut qu’un tel »laboratoire de l’histoire des 

images«, si sculement il pouvait fonctionner d’une fa$on appropriee, aurait besoin d’une 

forme dynamique, tel que le CD-ROM [158]. En effet, les 63 panneaux (140 x 170 cm) 

contenant de 3 a 36 images et constituant l’»Atlas de Mnemosyne« furent soumis ä des re- 

agencements frequents qui etaient dus au stades consecutifs du projet ainsi qu’aux diffe­

rentes fins qu’cn donna Warburg (instrument de travail, de dcmonstration, d’illustration 

etc.). Le recours aux reproductions photographiques des ceuvrcs mythiques, leur decoupa- 

ge et rcmontage, si besoin etait, soulignent l’exigence primordiale de Warburg qui etait celle 

de crecr des »espaces ä penser« (Denkräume) plutöt que des »espaces de meditation« (An- 

dachtsräumc) [174].

La derniere partic de l’ouvrage est consacree ä l’hcritage, d’une facjon malheureusement 

tres positiviste. Nicholas Mann, actuel directeur du »Warburg Institute« de Londres, enu- 

merc les travaux effectues depuis le demenagcment force de la »Bibliothcque« en 1933, et 

Karen Michels fait de meme pour rcndre compte de la »difficile« reconquete de l’heritage 

warburgien dans le Hambourg d’aprcs-guerrc. Pcut-etre ne voulait-on pas rcpcter les pro- 

jets qui ont de ja etc presentes d’une fa?on dctaillce dans un ouvragc prcccdcnt, et qui temoi­

gnent aussi bien de la modernite warburgienne que des possibilites multiples de profiter de 

son travail4.

Malgre cette petite reserve, on peut conclurc que les themes developpcs ici melcnt intelli- 

gemment une lecturc ä la fois savante et abordablc de I’»oeuvre* warburgienne. Voilä une 

3 »Ebreo di sanguc, Amburghcse di cuorc, daninu Fiorentino« propos rapporte par Gertrud Bing, 

qui l‘a cgalemcnt traduit: »Jude von Geburt, Hamburger im Herzen, im Geiste ein Florentiner.«

4 Voir Aby Warburg: Akten des internationalen Symposiums, Hamburg 1990, Hg. von Horst Bre- 

dekamp et al., Weinheim, VC11, Acta Humaniora, 1991 (Schriften des Warburg-Archivs im Kunst­

geschichtlichen Seminar der Universität Hamburg, Bd. 1).
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bonne introduction ä une »oeuvre« qui est encore peu connue, mais qui merite neanmoins 

d’etre (re)decouverte. Bien qu’en general le contenu d’un ouvrage scientifique prime sur sa 

Präsentation, la bonne impression qu’on a a la lecture de cet ouvrage sur ce plan est renfor- 

cee agreablement par un grand nombre de reproductions photographiques (dont plusieurs 

panneaux de l’»Atlas«) et une belle mise en page. Etait-ce aussi par attachement a l’esprit 

warburgien? Enfin, dans Pannexe de Pouvrage le lecteur interesse trouve, mis ä part la vita, 

les publications de Warburg et un choix d’etudes sur lui.

Marlin Rass, Lisieux

Cilly Kugelmann, Fritz Backhaus (Hg.), Jüdische Figuren in Film und Karikatur. Die 

Rothschilds und Joseph Süß Oppenheimer, Sigmaringen (Thorbecke) 1996, 168 p. (Schrif­

tenreihe des Jüdischen Museums Frankfun am Main, 2).

La caricature au XVIIIC et au XIXe siede, le film presque des ses debuts, sont de- 

venus les instruments d’une guerre psychologique qui selon les circonstances, ont atteint 

des individus, des groupes politiques ou ethniques et religieux bien cibles.

L’antisemitisme latent qui regnait en Europe ne pouvait que servir de source inepui- 

sable aux attaques des caricaturistes, certains de plaire ä un public qui voyait representes 

les archetypes populaires du Juif, eternel errant, avide d’argent, lache et portant sur son 

visage les vices que la vindicte publique lui attribuait. La famille Rothschild, person- 

nifiant la richesse, le cosmopolitisme, Fabsence de scrupules et d’attachement envers 

une nation, fut donc au XIXC siede Fobjet de nombreuses charges, atteignant en fait son 

point culminant alors que le talent des caricaturistes atteignait le sien, entre 1800 et 1848 

environ.

Klaus Herding (professeur pour Fhistoire de Part a FUniversitc Goethe de Francfort), 

s’appuyant sur trente caricatures dont la dernicre date de 1900 environ, montre Pescalade 

des attaques, dont le caracterc cruel se retrouvera naturcllcment dans les Programmes du 

national-socialisme, non sans avoir ete amplement exploite sous Weimar. Le film, devenu 

tres vite un moyen de communication de mässe universel, vehicule puissamment non pas 

en priorite la vision realiste des gens et des choses, mais bien plutöt ce que le public veut en 

retenir. Tout naturellement il prendra le relais de la caricature classique, amplifiant a Pex- 

treme les notions exploitees par Fimage imprimee. Les comics en furent d’ailleurs une vi- 

vante forme, parallele. L’analyse du film americain *The House of Rothschild«, produil par 

Darril F. Zannuck, ainsi que son pendant allcmand »Die Rothschilds*, produit en 1940 par 

G. Barthels pour la UFA rcvele que si la propagande de Goebbels utilise ce film pour non 

plus preparer Popinion publique a Pholocauste mais a la rcnforcer dans son antisemitisme, 

le film americain ne manque pas lui aussi d’ambiguites: commc le souligne Gertrud Koch, 

a la fin de son etude, ce film reflete la Situation prccaire des Juifs americains, alors que 

Hitler triomphe. L’analyse filmique, ou mieux, quasi psychanalytiquc des films tels que le 

»ewige Jude« (F. Hipplcr 1940) le »Jud Süss« (D. Lehmann 1940) contre-partic de la pro- 

duction britannique tournee en 1934 (Jew Süss - Gaumont, Londres) temoignent ä leur 

maniere d’intcrpretations perverses de la place qu’occupent graducllement les juifs dans 

des socictcs en basculement. Goebbels, en »demandant« le remake des films americain et 

britannique, a fait donner aux versions nazics des caractcristiqucs typiquement allemandcs, 

soulignant les principcs dircctcurs du nazisme. En fait, commc Pccrit Klaus Kreiermeier 

dans la dernicre partie de cettc interessante etude et qu’il a intitulcc »antisemitisme dans le 

film national-socialistc«, le film allemand aurait simplcmcnt franchi quclqucs ctapes de 

plus pour sc rcvclcr a lui-mcmc. Lc cas des mcttcurs cn scenc tels que Harlan, selon 

Pautcur, excmplific le terrain propicc sur lcqucl les thcorics nazics purent sc dcvcloppcr 

sans problcmc de conscicncc.
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